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Animaux

Le ver luisant

Si tu étais un ver luisant,
comment ferais-tu pour dormir ?

Paol Keineg n° 8



Poème du chat

Quand on est chat on n’est pas vache
on ne regarde pas passer les trains
en mâchant les pâquerettes avec entrain
on reste derrière ses moustaches
    (quand on est chat, on est chat)

Quand on est chat on n’est pas chien
on ne lèche pas les vilains moches
parce qu’ils ont du sucre plein les poches
on ne brûle pas d’amour pour son prochain
   (quand on est chat, on est chat)

On passe l’hiver sur le radiateur
à se chauffer doucement la fourrure

Au printemps on monte sur les toits
pour faire taire les sales oiseaux

On est celui qui s’en va tout seul
et pour qui tous les chemins se valent
   (quand on est chat, on est chat)

Jacques Roubaud

Souffle le vent noir
sur la paille, le bois, la brique
 et trois tire-bouchons !

Un chat s’amuse
         ruse
 et croque la souris !

Contes en haïku

Le Cafard

Tarabustée

par le cafard

Julie l’Abeille

s’est réfugiée

Loin des soleils

dans un tiroir

Ailes repliées

Elle broie du noir

Andrée Chédid



L’œil ombré de longs cils courbés,
Le pelage roux, le nez rose,
Encore très petite chose
Et l’air innocent des bébés :
C’était un lapin de garenne
Qui goûtait la fraîcheur du vent,
Faisant toilette librement,
Et marchant, comme on se promène.

Claire de la Soujeole
Bestiaire

Longues oreilles 
Avec de grandes dents 
Petit nez qui remue 
Il mange carottes et pain dur 
N’avez-vous pas trouvé ? 

Le pélican

Le Capitaine Jonathan,
Étant âgé de dix-huit ans,
Capture un jour un pélican
Dans une île d’Extrême-orient.
Le pélican de Jonathan,
Au matin, pond un œuf tout blanc
Et il en sort un pélican
Lui ressemblant étonnamment.
Et ce deuxième pélican
Pond à son tour, un œuf tout blanc
D’où sort, inévitablement
Un autre qui en fait autant.
Cela peut durer pendant très longtemps
Si l’on ne fait pas d’omelette avant.

Robert Desnos

L’ânon

On dit : bête comme un âne
Je ne suis qu’un ânon
Ne nous pressons pas de grandir

Eugène Guillevic



Un poisson d’avril

  Un poisson d’avril 
Est venu me raconter
  Qu’on lui avait pris
Sa jolie corde à sauter

  C’était un cheval
Qui l’emportait sur son cœur
  Le long du canal
Où valsaient les remorqueurs

     Et alors
Un serpent s’est offert comme remplaçant
     Le poisson
     Très content
Est parti à travers champs

   Il saute si haut
Qu’il s’est envolé dans l’air
   Il saute si haut
Qu’il est retombé dans l’eau
                                                 
                                        Boris Vian

Pas un son ne sort de sa bouche 
Oh, non, 
Il fait des bulles 
Sans poils ni plumes
Sans pattes non plus
Oeil rond 
N’est-ce pas qu’il brille ?

Violette BORDON

Poissons

Une fourchette et un couteau
Que l’on jeta au fond de l’eau
Y racontèrent – c’est détestable – 
Des histoires épouvantables !
Histoires de poissons salés,
   Poissons séchés,
   Poissons grillés.
Tous les poissons ont tant pleuré
   Que la rivière a débordé !

Monique Hion

Comptine de Turquie

Écoute petit poisson rouge :
Ne croque surtout pas l’appât,
Ou le pêcheur t’attrapera
Et dans son panier, il te jettera.
File vite poisson rouge, échappe-toi !



La grenouille

Mes souliers
sont trempés
par la pluie
et clapotent.
Mes bottes
jabotent
comme des pies.

Flac ! Floc ! C’est du toc !
Sous l’orage je m’enrage.
Floc ! Flac ! Quel micmac !

Mes chaussettes
sont défaites,
mon imper
de travers,
mon calot prend l’eau
tout de go.

Je ruisselle.
Oui ! C’est elle !
C’est la pluie qui  me mouille ! 
Et c’est moi la grenouille ! 

Claude Ber

Les prénoms d’oiseaux

Si, un jour, j’ai un fils ou une fille,
je devrai lui donner un prénom d’oiseau,
en souvenir de tous ceux
qui , par grappes, disparaissent
et laissent les arbres muets.

Je dirai à ma fille Mésange
à mon fils Épervier,
à Hirondelle, à Goéland,
à tous les enfants
que ce sont les ailes qui dessinent le ciel.

Je leur dirai que,
sans oiseaux pour le guider,
le monde, lui-même, ne tournera plus rond
et, un jour, oubliera sans nom.

                                                       Carl Norac

Comptine de Thaïlande

Le terrible crocodile
qui habite dans le bananier
a une dent cassée,
il ne peut pas nous attraper !



                             LE TAMANOIR NOIR

Avez-vous vu le Tamablanc
Pain noir pain gris pain bleu pain blanc
Je n’ai jamais vu de Tamablanc.

Avez-vous vu le Tamagris
OEil bleu oeil blanc oeil noir oeil gris
Je n’ai jamais vu de Tamagris.

Avez-vous vu le Tamableu
Ciel gris ciel noir ciel blanc ciel bleu
Je n’ai jamais vu de Tamableu.

En revanche j’ai parfaitement vu le Tamanoir. Il est entré dans son manoir.
Sans allumer un seul de ses bougeoirs, il a mis ses bottes noires, il les a cirées avec du cirage
noir, il a peigné sa crinière noire.
Il est sorti de son manoir. Il faisait une nuit noirement noire.
Il a tiré sa langue noire de 41 centimètres de long et 9 millimètres d’épaisseur, en forme de
cône très allongé. Il l’a plongée dans la fourmilière et a empêgué dessus 5335 fourmis rouges
qui avaient l’air de fourmis noires tant il faisait noir. Il les a mangées une par une en dégustant
chaque petite goutte d’acide formique sur la pointe de sa langue noire de Tamanoir. 
                                                                                                              Jacques Roubaud

Le tamanoir

Avez-vous vu le tamanoir ?
Ciel bleu, ciel gris, ciel blanc, ciel noir,
Avez-vous vu le tamanoir ?
Œil bleu, œil gris, œil blanc, œil noir,
Avez-vous vu le tamanoir ?
Vin bleu, vin gris, vin blanc, vin noir,
Je n’ai pas vu le tamanoir !
Il est rentré dans son manoir
Et puis avec son éteignoir
Il a coiffé tous les bougeoirs :
Il fait tout noir.

Robert Desnos

Le tamanoir

Il fait noir, dans le manoir
  Se disait un tamanoir.
    Il alluma sa bougie
Et devinez ce qu’il vit :
    Un chat noir
    Sur une poire
     Une noix,
    Sur un p’tit pois,
     Un oiseau
    Sur un poireau…
Personne ne va me croire
Si je raconte mon histoire
  Se lamenta le tamanoir.

Monique Hion

Variations



Comptine de catalogne

Regardez là-bas
À côté des étoiles
C’est un gros animal
Qui avance en vélo.
C’est un éléphant
Qu’est-ce que vous croyez ?
Il a une queue derrière
Et une autre devant.

Rien n’est plus petit

Que les chaussures d’une fourmi,
  Que la maison d’une souris,
   Que les doigts d’un bébé,
Qu’une coccinelle sur mon nez.

               En fait,
Rien n’est plus petit que les chaussures
d’une souris sur le doigt d’une coccinelle.

Armelle Barnier

Comptine de France

Sauterelle au bord des champs
Saute avec tes ailes vertes !
- As-tu des petits enfants ?

- J’en ai 3,4,5,6,7,
Ils ont tous des ailes vertes

8,9,10,11,
En pension chez le grillon !

Comptine de Chine

Deux tigres, deux tigres
courent en rond très vite.
L’un n’a pas d’oreille
l’autre n’a pas de queue.
Rien vu de pareil
Ni rien vu de mieux.



Idées d’illustrations

Représentations en matériaux
naturels.
Prendre des photographies.

Tirer parti du hasard : créer des
animaux à partir d’empreintes
aléatoires de ficelle + acrylique

Merci à Dominique Cély


